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- Je veux aussi, mon fils, que tu sois un homme instruit 
et cultivé. C’est bien de parler araméen avec nous à 
la maison, mais ce n’est pas suffisant : je suis fier de 
voir qu’à la synagogue tu as vite appris l’hébreu pour 
lire la Torah* et dire les prières. J’aimerais que tu 
apprennes aussi le grec, cela t’aidera dans les affaires, 
et le latin. Cependant il ne faut pas oublier que nous 
sommes citoyens romains. C’est pour cela que je t’ai 
donné aussi le prénom de Paul, car nous devons 
nous intégrer le plus possible à l’Empire Romain...
- Oui, papa, mais sans nous mêler aux païens.
- En tous cas, mon fils, tu es citoyen romain à part 
entière, et à ce titre, les autorités romaines doivent 
te respecter. Ne l’oublie jamais !

- Ne pleure pas comme ça ! Saul ne part pas pour 
toujours, et puis Jérusalem n’est pas le bout du monde !
- Quel sacrifice d’être séparée de mon fils, il n’a que 
treize ans ! Je vois bien qu’il est doué pour les études, 
que ce soit la littérature, la géographie, la philosophie. 
Quand je pense qu’il a même appris à nager... 
- Pour te consoler, dis-toi qu’il va bénéficier de l’en-
seignement d’un de nos meilleurs docteurs de la Loi* : 
Gamaliel est un professeur exceptionnel !
- C’est vrai que j’ai hâte, maman, d’être formé par ce 
maître. J’ai soif de mieux connaître la Loi de nos pères 
et de l’observer dans les moindres détails.
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Plus la prédication de Paul a du succès, plus la colère 
de ses ennemis s’enflamme. À Lystres, ses adversaires 
saisissent l’occasion pour retourner contre lui cette 
foule en délire. D’un coup, les auditeurs qui venaient 
de l’acclamer comme un dieu s’emparent de Paul, le 
trainent hors de la ville et se mettent à le lapider. 
Paul reste étendu à terre dans une mare de sang, sans 
bouger. Il est tenu pour mort. Bientôt pourtant, avec la 
grâce de Dieu, et le secours de quelques fidèles, 
il reprend vie ! 

Dès qu’il a refait ses forces, Paul se remet en route. 
Avec Barnabé, ils décident d’aller à Jérusalem pour 
rencontrer Pierre, Jacques et Jean et partager avec 
eux les merveilles et les conversions que le Seigneur 
a opérées. Paul souhaite aussi réfléchir avec eux 
comment doit grandir l’Église naissante et s’il faut traiter 
différemment les chrétiens d’origine juive et ceux d’ori-
gine païenne*. Pierre réunit les apôtres pour examiner 
cette question. Au terme, Paul est confirmé dans sa 
mission « d’apôtre des nations », tandis que Pierre 
est missionné auprès des frères juifs.


